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Commune de TREBEURDEN 

MISE EN VALEUR DU SITE DU CASTEL 

Bilan de la concertation – PA4-1 
 
 
 

1. Contexte 
Dans le cadre du projet de mise en valeur du site du Castel, la commune de TREBEURDEN a engagé 
une démarche de concertation avec la population, impliquant les usagers du site mais aussi les 
associations locales, à différentes étapes du projet. Cette concertation a été réalisée préalablement au 
dépôt du permis d’aménager et à la mise en œuvre des aménagements.  
D’autre part, une subvention FEADER-LEADER a été demandée pour cette opération au titre du contrat 
de partenariat Europe-Région-Pays du Trégor. 
 
 

2. Déroulement de la concertation 
A l’occasion de l’examen de la demande de subvention par le Comité Unique de Programmation, les 
membres du Comité ont souligné l’intérêt de valoriser et gérer de manière durable le site et la 
démarche de concertation mise en place : 

- En premier lieu la volonté a été de bien identifier les besoins et attentes via un diagnostic 
préalable de terrain, accompagné d’un questionnaire. La population, résidents et touristes ont 
ainsi pu faire remonter les pratiques, usages, intérêts et manques du site ; 

- Dans un second temps, un comité de pilotage composé d’élus, des services de Lannion Trégor 
Communauté, de l’office de Tourisme et de représentants de la société civile, dont les 
associations Etapes (Etudier, transmettre, agir pour le patrimoine, l’environnement et les 
savoirs) et Trébeurden Patrimoine Environnement, a été créé. Les deux premières réunions de 
ce comité de pilotage ont permis de partager l’état des lieux, de s’entendre sur les axes de 
valorisation du site et de formaliser le projet. 
Une dernière rencontre est prévue ultérieurement afin de travailler sur le contenu 
pédagogique et informatif des panneaux d’interprétation qui seront positionnés au niveau de 
la nouvelle entrée du site. 

 
Le CUP a également souligné le travail mené sur le volet entretien du Castel. Ce travail est mené en 
concertation entre l’agent communal en charge des espaces naturels et le service Espaces naturels de 
Lannion Trégor Communauté. La mission est réalisée par une entreprise d’insertion de personnes en 
difficultés (Amisep de Lannion). 
 
 

3. Le projet de mise en valeur du Castel 
Le projet fait suite à une première étape de travaux réalisée en 2018/2019. A cette époque, ceux-ci 
ont permis de réorganiser les chemins avec comme objectif principal de sécuriser les promeneurs et 
d’entamer une restauration des milieux écologiques. 
 
Aujourd’hui, pour donner suite à la concertation, la seconde étape du projet consiste à : 
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1/ Sur le site lui-même : 
- Limiter le nombre de cheminements et mieux contenir les déplacements afin de préserver 

certains habitats sensibles, 
- Remettre en état l’escalier existant permettant de monter au sommet du Castel, 
- Réouvrir un ancien chemin permettant l’accès/descente au sommet, 
- Poursuivre la reconquête et la valorisation des milieux écologiques, 
 
 

2/ En amont du site : 
- Sécuriser l’entrée du site en la déplaçant, ce qui implique l’aménagement d’un nouveau 

cheminement d’accès de part et d’autre de la terrasse en bois située devant le Castel, 
- Aménagement d’un point d’explicitation du site au niveau de cette esplanade en bois, 
- Reprofiler le cheminement côté Tresmeur, avec point de vue sur la pointe de Bihit, 
- Mettre en place du mobilier en amont du site (corbeille, support vélos notamment). 
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Annexe 1 : Questionnaire 
 
 

A) Le questionnaire 
 

Le questionnaire a reçu 312 réponses. En ce qui concerne l’âge des enquêtés on observe juste une 
disparité au niveau des –25 ans et des 26-35ans qui sont moins représentés.  

Nous pouvons justifier 
ces absences. 
Premièrement la 
commune de 
Trébeurden est une 
commune relativement 
vieillissante avec un 
pourcentage des -de 44 
ans qui n’excède pas les 
34,3%. De plus le sujet 
ici touche un sentier de 
promenade qui est 

certes beaucoup utilisé par les plus jeunes mais ces derniers ne consultent que peu les actualités de la 
commune sur le site internet et donc ne prennent pas particulièrement le temps de répondre.  Pour 
les non-résidents de la commune c’est aussi un manque d’intérêt ou d’informations qui peuvent 
expliquer ces différences dans l’âge des enquêtés. 
 
En ce qui concerne les lieux de résidence nous avons aussi un chiffre intéressant. Comme vous pouvez 

l’observer sur le 
graphique la majorité 
des enquêtés habite 
la commune, ce qui 
n’était pas le cas avec 
seulement les 
questionnaires faits 
en direct où nous 
avions une 
répartition égale. Les 
Trébeurdinais ont 
répondu présents à 

cette sollicitation, ce qui montre un réel intérêt pour le Castel et certaine appréciation du geste de 
concertation. Pour ce qui est de la fréquentation seul 14,4% avouent s’y être rendu pour la première 
fois récemment. Le reste s’y rend au minimum une fois par an. Ces réponses viennent renforcer le 
caractère emblématique du lieu que nous avons évoquer plus tôt.  
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Le caractère estival 
ressort aussi 

particulièrement 
avec 17,3% de 

« régulièrement 
l’été ». Ensuite on 
retrouve aussi ce 
qu’on peut supposer 
être les résidents 
secondaires et les 
résidents des villes 
alentours ou du 
reste de la Bretagne, 

avec le « au minimum une fois par an ». Une citation de mes premiers entretiens m’a beaucoup 
marqué sur cet aspect emblématique. « On ne part pas de Trébeurden sans faire le Castel ». Chaque 
visite dans la commune s’accompagne de sa petite promenade rituelle.  
 
La mise en place d’un sens de circulation était étudiée lors du travail préparatoire en raison de 
l’étroitesse des chemins. Il ressort du questionnaire que les gens pratiquent en majorité le Castel en 
partant en direction du port. Cependant, il ne faut pas négliger un tiers des enquêtés qui indiquent le 

faire dans les deux 
sens. De ce fait, un 
sens pourrait être 
suggéré conseiller, 
mais la liberté reste un 
élément essentiel. La 
majorité effectue déjà 
la promenade dans ce 
sens-là. En suggérant 
cette direction avec 
par exemple la 
disposition des 

panneaux pédagogiques sur ce côté, cela pourrait inciter les gens à le prendre dans ce sens-là. Cela 
aura pour effet de réduire les croisements qui peuvent s’avérer gênant en forte affluence en raison de 
l’étroitesse des sentiers tout en laissant libre les promeneurs.  
 
La question suivante portait sur la couleur que les enquêtés associaient au lieu.  Cette information est 
bien utile lors de la réalisation d’outils de communication que cela soit de brochures touristiques, des 
panneaux pédagogiques ou directionnels.  Si les supports évoquent le lieu avec la couleur, il y a une 
facilité d’intégration avec le reste du site et les supports sont plus évocateurs.  Les trois couleurs qui 
reviennent le plus sont le vert avec 127 réponses le rose avec 85 et enfin le bleu avec 73. La question 
était libre, le sondé avait le choix d’écrire la couleur qu’il souhaitait. Si ce fonctionnement donne plus 
de liberté aux enquêtés, il est davantage problématique pour l'enquêteur. En effet, les enquêtés ont 
écrit deux ou trois couleurs sur la ligne de réponse ou aussi fait le choix d’utiliser cet espace pour faire 
des remarques. Le problème le plus récurrent est celui de l’orthographe, la même couleur s’est 
retrouvée orthographiée de 4 à 5 manières différentes avec ou sans majuscule. Pour Excel chaque 
façon d’écrire le mot est une nouvelle réponse de même pour les réponses comportant plusieurs 
couleurs. De fait, il m’a fallu utiliser le tableau croisé dynamique avec la recherche de réponse filtré 
pour comptabiliser les couleurs qui ressortaient le plus. Ces 3 couleurs seront donc celles qui devront 
composer les outils de communication comme le safari photo, les panneaux ou encore les brochures.  
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La prochaine question nous ramène à la question des pratiques du Castel. Avec ce diagramme on peut 
observer les différents usages du site. Les pratiques sont diversifiés mais il y en a bien évidemment 

deux qui sortent du lot 
c’est l’admiration des 
points de vue et la 
promenade. Ce sont les 
usages les plus 
classiques et ceux qui 
sont pratiqués par 
toutes les catégories 
d’usagers, quelque soit 
leurs âges et leurs lieux 
de résidence.  
 
Alors que par exemple 

rencontrer mes amis qui reçoit 84 oui, sur 45 enquêtés de – de 25 ans 32 ont répondu oui. Le 84 n’est 
pas anodin, comme expliqué plus tôt dans ce rapport, le Castel est un lieu de sociabilisation, pour les 
plus jeunes c’est un lieu de rendez-vous mais aussi le lieu des débuts de soirée estivales. Pour les 
tranches d’âge au-dessus, il y a ce caractère emblématique qui ressort, on peut y croiser aisément des 
connaissances et des amis avec lesquels on s’arrête et on discute. Bien évidemment ce n’est pas la 
pratique majoritaire mais elle ne peut être négligé, elle revient même davantage que la promenade 
canine. Les possesseurs de chiens pratiquent le Castel pour se promènent avec leur animal. En 
revanche ils restent minoritaires, puisque la grande majorité ne possèdent pas de chien. De plus 
certains possesseurs se plaignent des coquillages qui pourraient entailler les coussinets. L’accès aux 
chiens est une question assez fatidique dans le projet. Interdire l’accès aux chiens strictement, ce serait 
restreindre les locaux. De plus, les excréments ne sont pas nombreux sur le Castel, les maîtres semblent 
être assez responsables. Du moins en ce qui concerne mes observations hivernales et printanières, 
mais selon les témoignages reçues l’été n’est pas un facteur en ce qui concerne l’abondance 
d’excréments sur les sentiers. Une interdiction sur la saison estivale peut être envisageable si les 
excréments sont trop abondants de la même manière que l’interdiction est mise en place sur les 
plages. Selon les retours obtenus et les observations un problème canin plus important que les 
excréments persistent, c’est celui de la laisse. En effet, bon nombre de nos compagnons canins qui se 
promènent sur le Castel avec leur maître ne sont pas tenus en laisse. Sur des chemins aussi étroits, la 
prudence est de mise, d’autant plus qu’ils sont pratiqués par des séniors et par des plus jeunes. Un 
chien un peu joueur ou désireux de gambader peut surprendre et effrayer par sa vitesse et sa taille. Ils 
peuvent ainsi déstabiliser certains promeneurs et entrainer des chutes qui peuvent être bénignes la 
plupart du temps mais en raison de l’état de certains passages peuvent s’avérer plus dangereuses. 
Ainsi, on pourrait demander aux promeneurs par l’intermédiaire d’un panneau et d’un arrêté 
municipal de promener leurs chiens en laisse sur le Castel. 
 
Le prochain diagramme vient confirmer les caractéristiques majeures du Castel : L’idée était d’ici de 
comprendre comment était penser le Castel afin d’orienter l’aménagement dans la bonne direction et 
offrir des plus pour mettre en valeur les caractéristiques principales du site. On voit ici que les mots 
qui reviennent le plus souvent sont panorama promenade nature et granit. Les changements de 2018 
ont rendu le granit plus visible. Les points à respecter et à valoriser pour correspondre aux attentes 
sont l’aspect panoramique qui offre des vues splendides sur l’ensemble de la baie, et le côté 
promenade accessible et bien tendue le côté naturel. L’aspect sauvage doit être conservé au maximum 
en évitant soigneusement les ajouts de mobiliers inutiles ou non intégré au paysage environnant.  
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Voyons de ce fait quels aménagements les enquêtés imaginent-ils pour le Castel ?  
 

 

L’aménagement concret proposé qui semble séduire le pus sont les panneaux pédagogiques sur la 
faune et la flore à l’entrée du site avec 198 votes et 63,5%. Ce choix reflète bien la question précédente 
qui indiquait que l’un des mots qui ressort le plus quand on pense au Castel, c’est bien la nature. Ainsi 
les panneaux à l’entrée ne viendraient pas trop casser cet aspect. La deuxième proposition qui revient 
le plus c’est les poubelles. Effectivement, nous pouvons constater la présence de quelques déchets, 
qui doivent être plus nombreux en période estivale mais le site est relativement propre. Une poubelle 
est bien présente à l’entrée du site mais elle est en plastique et est tout à fait en désaccord avec le 
paysage environnant. Sur le parking nous retrouvons aussi des conteneurs à verres et des conteneurs 
à déchets. L’ajout de poubelles directement sur le site peut être un aménagement à double tranchant. 
D’un côté une poubelle sur les lieux de consommation peuvent inciter à jeter ses déchets dedans mais 
peut aussi inciter à consommer davantage. De plus en fonction du volume de déchet journaliers, elle 
pourrait déborder. L’agent de propreté, peut passer une à deux fois par jour pour vider la poubelle 
mais il faut envisager une poubelle accessible et pas trop haute. Dans ces conditions la meilleure option 
et la plus accessible pour le moment serait de remplacer la poubelle en plastique de l’entrée par une 
poubelle de granit avec couvercle qui s’intégrerai complétement dans l’environnement. Si on combine 
les deux tables d’orientation, on obtient 160 votes (51,3%) la première proposition comportait la 
notion au sommet. Une table d’orientation dans la même mouvance que celle de Bihit pourrait être 
intéressante en indiquant les différentes îles et grandes villes au loin au sommet grâce à cette vue 
panoramique que nous offre le sommet. En ce qui concerne les bancs nous pouvons en installer un ou 
deux sur la promenade, il faudra bien entendu privilégier les bancs en granit pour pouvoir les intégrer 
au mieux. L’idéal serait de les installer sur les espaces disponibles proches des sentiers et qui sont en 
face de point de vue remarquable. Ces derniers offriraient aux personnes âgées une pause bienvenue 
ou tout simplement une alternative aux granits pour s’asseoir. Les bancs sont tout de même assez 
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réclamés puisqu’ils atteignent 164 votes soit 52,6%. Le jeu de piste pédagogique ne nécessitait pas 
d’aménagement sur place, je l’ai donc transformé en safari photo et déjà créer il sera disponible en 
annexe. Les panneaux directionnels ne sont pas sollicités, on peut donc se limiter à des panneaux 
d’indication dans la ville et à l’entrée afin de nommer et d’indiquer le Castel.  
 
En ce qui concerne le QR code, vu la taille du lieu et les réponses obtenues, impossible d’envisager sa 
disposition. En revanche nous pouvons appliquer aux panneaux pédagogiques de l’entrée un QR code 
pour retrouver une version numérique du safari photo par exemple. Pour ce qui est des tables de 
pique-nique, c’est le mobilier le moins réclamé 62 votes 19,9%. De plus, c’est celui qui paraît le moins 
adapté, le but étant de conserver l’aspect sauvage et naturel, une table de pique-nique rentrerai 
difficilement dans ses critères. Par ailleurs, la consommation sur place augmentera et ainsi les déchets 
seront plus nombreux. Le risque de pollution par le plastique et de déchets qui traînent sur le Castel 
serait trop élevé. Par ailleurs les positions où ces tables pourraient être installées ne sont pas 
nombreuses. Ainsi je préconise de ne pas installer de table de pique-nique. Il y a déjà une table près 
des Roches Blanches et la plage et la pelouse à proximité sont déjà utilisés à ces fins. De ce fait, il serait 
inutile de rajouter ce type d’aménagement. J’ai réalisé avec ces résultats une étude statistique sur 
Excel pour essayer de trouver un paramètre incident dans les réponses des usagers. Cela peut paraitre 
étonnant mais ni l’âge ni le lieu de résidence se révèlent être pour cette question à la seule exception 
que les poubelles s’avèrent l’aménagement le plus demandé par les jeunes quand les autres tranches 
d’âge s’accordent sur les panneaux pédagogiques.  
 
Au final, ce qui ressort, de ce questionnaire c’est que les usagers ne souhaitent pas d’aménagement 
lourd, il ne faut pas le dénaturer où l’on risque une “disneylandisation” de la nature. Ici, c’est le 
potentiel touristique présent qu’il faut sublimer en le valorisant par des légères modifications tels des 
bancs ou de la communication. 
 
La question suivante est surement la plus épineuse à Trébeurden, c’est l’appréciation des coquillages :  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Adulé et 
détesté les 
coquillages font l’objet d’un débat perpétuel au sein de la commune et plus globalement des usagers 
entre eux. Choisi à l’origine par Odile Guérin lors du projet de 2018 cette solution avait pour but de 
damer les sentiers à moindre coût, tout en étant une solution écologique et locale. Les coquillages 
dans l’idéal devaient être déposés sur l’ensembles des sentiers officiels offrant une tenue de la terre 
ainsi qu’un balisage des chemins, à cela devait s’ajouter des copeaux de bois pour rendre cela plus 
esthétique et combler les vides. En réalité les copeaux de bois se sont dispersés et n’ont jamais été 
renouvelés et les coquillages sont très présents sur les sentiers à l’entrée mais sont de moins en moins 
nombreux plus nous nous en éloignons. De plus ils ne sont pas assez concassés, ce qui fait que nous 
nous retrouvons avec parfois des coquilles entières ou des morceaux tranchants pouvant égratigner 
ou blesser les promeneurs/enfants qui tomberaient ou mal chaussés (claquettes, tongs) et blesseraient 
potentiellement les coussinets des animaux. Nous pouvons retrouver aisément des coquilles Saint-
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Jacques entière au sommet du Castel.  Alors dans le questionnaire il est question de l’appréciation de 
ces derniers. La moyenne totale obtenue est de 5,9 mais peut différer selon les tranches d’âges et les 
lieux de résidence.  
 
Trébeurden : 5,5- Bretagne, Côtes d’Armor Villes alentours : 6,5- Autres : 5,9 
-25ans : 6,4  26-35ans : 6,7  36-50ans : 5,3  51-65ans : 5,9  
66 et + : 5,9  
 
Les populations les plus jeunes et habitant en Bretagne ou dans les alentours de Trébeurden sont les 
moins réticentes vis-à-vis des coquillages. À l’inverse les Trébeurdinais et les 36-50 ans sont les plus 
hostiles à ce choix.  
 
Pour la prochaine question, il faut prendre en compte qu’elle a été rajoutée au moment de la mise en 
ligne du questionnaire, il n’y a donc pas 312 réponses mais bien 209. On interroge ici sur la solution 
pour damer les sentiers.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Ce qui peut en effet surprendre c’est que malgré une moyenne de 5,9 les coquillages dans l’optique 
où ils seraient davantage concassés et mieux dispersés sont la solution la plus convoitée. Il y a aussi 
une part des enquêtés qui souhaiterait revenir à de la terre nue, cette solution est envisageable mais 
il faut accepter que le terrain devienne plus glissant à l’instar des chemins de Bihit qui demandent 
d’être équipés pour être empruntés après des épisodes pluvieux. Les copeaux de bois initialement 
prévus ont aussi été assez apprécié. Nous pouvons tout à fait envisager ce genre de solution. En vue 
des résultats, les coquillages davantage concassés accompagnés de copeaux de bois semblent être une 
solution tout à fait convenable. Il faudra néanmoins assurer un suivi de la dispersion et donc pouvoir 
assurer un renouvellement des matières premières sur les sentiers afin qu’il soit praticable et 
esthétique.  
Les chemins officiels ne sont pas particulièrement dangereux, c’est ce qui ressort de mes observations 
mais aussi du questionnaire. Si 31,7% affirment tout de même que les chemins sont dangereux, je 

pense qu’ils font référence à deux 
passages en particulier. Le premier est 
celui du Père Trébeurden. En effet, à cet 
endroit le dénivelé est important et le 
chemin est particulièrement escarpé. 
Paradoxalement c’est aussi un lieu de 
passage assez convoité. C’est ce chemin 
pour aller vers la passe qui donne accès à 
l’île Milliau mais aussi l’un des meilleurs 
endroits pour photographier le père 
Trébeurden. J’ai pu observer directement 
plusieurs personnes glissées à cet endroit 
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précisément. Il est possiblement envisageable des rambardes de maintien afin d’éviter les glissades. 
L’autre chemin est celui du sommet pour monter vers le point de vigie. Il y a un espace de 4 ou 5 mètres 
qui donne directement vers le vide. Jusqu’à maintenant il n’y a pas d’accident à déplorer mais il est 
compréhensible que ce segment puisse effrayer notamment les familles avec des jeunes enfants. Ici 
une rambarde ou un autre dispositif de sécurité pourrait potentiellement être installé.  
 
La dernière question portait sur la végétation.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La végétation était l’un des points majeurs du projet de 2018. Une bonne partie a été élaguée pour 
pouvoir faire ressortir le chaos granitique. Sur ce point précis, cela a fonctionné puisque les enquêtés 
trouvent majoritairement que la végétation ne cache plus le granit. De plus elles ne les gênent pas non 
plus pour les points de vue. Le seul point où cela pourrait être améliorer selon quelques retours directs 
que j’ai pu avoir c’est au niveau du port là où se trouve le seul et unique banc, la végétation cache la 
vue. Ensuite les gens sont en majorité satisfait de l’entretien du Castel et de sa végétation. La 
végétation est aussi assez représentative de la flore bretonne selon les enquêtés.  
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Annexe 2 : Compte-rendu du comité de pilotage du 14/01/2022 
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Annexe 3 : Compte-rendu du comité de pilotage du 24/02/2022 
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